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plus délicat de tous les labeurs auxquels un homme puisse être 
appliqué au profit de ses semblables, ara artium regimen anima- 
rum ( 1 ) ? Rien donc ne devra être négligé pour préparer A rem­
plir dignement et fructueusement une telle mission, ceux qu'une 
vocation divine y appelle.

Avant toute chose, il convient de discerner parmi les jeunes 
enfants, ceux en qui le Très-Haut a déposé le germe d'une 
blable vocation. Nous savons que, dans un certain nombre de 
diocèses de France, grâce A vos sages recommandations, les prêtres 
des paroisses, surtout dans les campagnes, s’appliquent 
zèle et une abnégation que Nous ne saurions trop louer, A com­
mencer eux-mêmes les études élémentaires des enfants dans 
lesquels ils ont remarqué des dispositions sérieuses A la piété et 
les aptitudes au travail intellectuel. Les Ecoles presbytérales sont 
ainsi comme le premier degré de cette échelle ascendante qui, 
d'abord par les Petits, puis par les Grands Séminaires, fera 
ter jusqu’au sacerdoce les jeunes gens auxquels le Sauveur a ré­
pété l’appel adressé A Pierre et A André, A Jean et A Jacq 
Laissez vos filets ; “suivez-moi ; je veux faire de vous des pécheurs 
“ d’hommes” (2).

Quant aux Petits Séminaires, cette très salutaire institution 
a été souvent et justement comparée A ces pépinières.où sont mises 
A part les plantes qui réclament des soins plus spéciaux et pl 
assidus, moyennant lesquels seuls elles peuvent porter des fruits 
et dédommager de leurs peines ceux qui s’appliquent A les culti­

vons renouvelons A cet égard la recommandation que, dans 
son Encyclique du 8 décembre 1849, notre prédécesseur Pie IX 
adressait aux Evêques. Elle se référait elle-même A une des plus 
importantes décisions des Pères du saint Concile de Trente. C’est 
la gloire de l’Eglise de France, dans le siècle présent, d’en avoir 
tenu le plus grand compte, puisqu’il n’est pas un seul des 94 diocè­
ses dont elle se compose, qui ne soit doté d’un ou de plusieurs 
Petits Séminaires.
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Nous savons. Vénérables Frères, de quelles sollicitudes
ces institutions si justement chères A votre zèle pasto­

ral, et Nous vous en félicitons. Les prêtres qui, sous votre direc­
tion, travaillent A la formation de la jeunesse appelée A s’enrôler 
plus tard dans les rangs de la milice sacerdotale, ne sauraient 
trop souvent méditer devant Dieu l’importance exceptionnelle 
de la mission que vous leur confiez. Il ne s’agit pas pour eux, 
comme pour le commun des maîtres, d’enseigner simplement A 
ces enfants les éléments des lettres et des sciences humaines. Ce 
n’est IA que la moindre partie de leur tâche. Il faut que leur 
attention, leur zèle, leur dévouement soient sans cesse en éveil et 
en action, d’une part pour étudier continuellement
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et dans la lumière de Dieu les âmes des enfants et les indices 
significatifs de leur vocation au service des autels ; de l'autre, 
pour aider l'inexpérience et la faiblesse de leurs jeunes disciples, A 
protéger la grâce si précieuse de l’appel divin contre toutes les 
influences funestes soit du dehors, soit du dedans. Ils ont donc A

sous

(1) 8. Greg. M. Lib. Régula* Past. P. i,c. 1.
(2) Matth., iv, 19.
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